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GEORGES MALDAGUE 

PREMIÈRE PARTIS 

IX 
Dana un*  petit* maison  basse d* 1» 

m* Copernic, où   s'élevaient   alors   de 
Îlaoe en plae* quelque* constructions, 

wophiii* Poncet, la nouvelle cuisinière 
de Mme Ruppe, avait gardé sa chambre. 

Pourvu qu'elle fût le ofatiu a sa cuisine 
à huit heures, et qu'elle ne la quittât, le 
aoir que son cai ravage bien lavé et ses 
Ctùvrea luisants, Joséphine pouvait a son 
8ré, ou occuper dans des combles, au 

ours-la-Reine, une des chambres de do- 
mestique* ou retourner chez elle. 

Elle préféraitce dernier parti. 
La cuisinière n était pas femme à ee 

passer d'iuunt. 
La rage dans laquelle la jetait le ma- 

riage de son amant, sa dureté vis-à-vis 
drille, exaspérèrent la servautej qui cher- 
cha à oublier, «n oomroeuçaot à se livrer 
aux buissjn- alcooliques et eu faisant ce 
qu'elle appelait «  a noce ». 

fonte *t qu'elle touchait chei un notaire, 
le montant de sas gagea, car alla s'était 
immédiatement replacée, disparaissaient 
dan* ces parties i deux, tantôt avec l'un, 
tantôt avec l'autre, quelque cocher qui ne 
songeait qu'a se fa re payer à boire, ou 
un ouvrier maçon, avec qui, le matin, 
elle bavardait en allant faire ses provi- 
sions. 

La cuisinière n'était pas difficile sur le 
choix de ses relations. 

Qu'elle trouvai uu compagnon, elle ne 
demandait pas plus. 

Dana es détraquement de son être phy- 
sique et moral, Joséphine Poncet ne per- 
dait cependant pas de vue sa vengeance. 

Avec toutes ses relations de fournis- 
seurs dans son ancien quartier, elle sui- 
vait C aire et Bernard. 

Elle ssvait Claire délaissée, et une joie 
féroce, & cette censée, lui emplissait le 
oaur. 
E le l'eût voulue malheureuse, battue, 

nvir.vri-éa. 
Qu.m I elle la vit mère d'on beau gar- 

çon, et qu'elle comprît que cet en Tant se- 
rait pour elle la consolation suprême,! 
l'oubli de son amour dédaigné,sa rancune 
Impétueuse changea en une aversion 
froide, calculée. 

Puis, malgré la mélancolie de ses traits 
Claire n'éta t plus « l'araignée » qu'elle 
avait connue. 

Après la naissance de son fils, un cer- 
tain fijùf.-ii:   in    lui venait qui arrondis- 

iii son visage, faisait jaillir wa poitrine. 
Le sang puis chaud qui courait daua 

■M veines, teintait ses joue* des couleurs 
de 1» santé. Un* foi* que cachée dans un 
corridor l'ayant reconnu* d* loin avec la 
boaue et l'entant dans sa pelisse blanche 
et son long voile du tulle brodé, elle la 
guettait, elle vit deux passants a* retour- 
ner sur elle et entendit l'nn d'eux mur- 
murer : 

— Elle est gentille, cette jeune femme. 
Ou eût dit qu'elle venait de recevoir un 

coup au coeur. 
En effet, Mme Valère était, linon jolie, 

du moins * gentille •■ 
Qui sait si un jour son mari ne le re- 

marquerait pas aussi T 
lYui un répondre qu'un homme ne se 

laissera jamais séduira par une femme... 
même par la sienne T 

De ce jour, Joséphine n'eut qu'une p«n- 
se* : se rapprocher du jeune m 'v"„*<v 

Gomment f 
Elle ne le savait pas. 
Pourquoi If 
Elle n'eûi pu le dire. 
Son service se ressentant, forcé ment des 

écarts de sa conduite, elle ne restait guère, 
quand elle y restait aussi longtemps, que 
quelques mois dans la même maison. 

Le lias ml la servit. 
Un jour, dans un bureau de placement, 

on lui donna l'adresse de Mme Huppe. 
Elle connaissait bien ce nom. 
Etait-ce celui de la femme d* M. Maxime 

Jiii'ipe,   maintenant l'associé de Bernard 
Valent 

N' yiiiit pour le moment à présenter 
que des Cert fie us déplorables, elle s'en 

At fabriquer un par un* ami* conoplai 
santé et courut ches Mme Ruppe 

Celle-ci venant de renvoyer son cordon 
bleu brusquement, — sur 'a foi de rî cer- 
tificat, très habilement rédigé, ni trop 
éiogieui, ni trop concis, l'arrêta de suite. 

Elle ne devait avoir qu'a se louer de 
ses services. 

Joséphine, par un effort d* volonté qu 
ne devait pas trop lai coûter, étant don 
née la satisfaction qu'elle éprouvait à se 
sentir arrivée a un résultat inespéré, st 
remit à une existence à peu près normale 

Au boot de trois mois. Mm* Ruppe n'a 
vait pas constaté une irrégularité dans 
son service. 

O . pouvait être, certes, meilleure cuisi 
nier*, mais cette fille semblait d'une non' 
nèteté scrupuleuse, et d'ailleurs elle mon- 
'raitUnt de bonne volonté, qu'elle arn- 
vt-iait i se tirer d'affair* aussi bien 
iiuune autre. 

Une i -s. qu'elle avait croisé Claire 
dans l'escalier, , omme le jour où elle ve- 
nait se présenter, en descendant, son 
paîtd panier au bras, pour aller au mar- 
ché, cI e rencontra Bernard. 

Ce fut Bernard qui lui parla, en passant 
contre eile, presque bas. 

— Où pourrait-on te voir? 
K-sjambes flagellèrent, elle sa cram- 

ponna n h lira n', répondant: 
— J'ai mon chez moi, 12, rue Copernic 

après dix heures... à moins qu'il y ait du 
momie i dîner... 

Vous n'avez qu'à monter un étage, 
la porte sur la droite, tout de suite en 
arrivant. 

Il n* répondit point. 
Maie, quelque* jours apres.U était ebe* 

elle. 
Joséphine eut uoe crise <U sanglots, ne 

mêlant que quelques reproches à s** sup- 
plication*. 

Mon Dieu, avait-elle souffert 1 
Etait-il possible que tout entre eu fat 

uni ainsi f 
Quand on s'est aimé quatorze au, 

est-ce qu'il s'y a pu toujours quelque 
chose qui vous rappelle, qui vous réunit, 
maigre les torts de l'un et les torts de 
l'autre T 

Car elle en avait eu aussi, des torts, elle 
ne le niait point. 

Pas autant qu* lui, mais enfin elle en 
avait eu. 

Certes elle savait   bien   qu'il   fallait 
Su'il se mariât ; elle eût été la première 

Ini chercher une femme, 4 être heureuse 
de le voir bien casé. 

Seulement,cette Claire... 
Ce n'était pas sa faute ai elle ressentait 

ane telle sensation. 
On   ne   commande pas a   ses senti- 

ments. 
Enfin, nlle était contente ; c'est qu'il 

tardait tout de même pour elle un peu 
'amitié, s'il revenait. 
Elle l'avait tant   aimél Elle l'aimait 

encore, elle l'aimerait toujours, maigre 
lai. 

Il savait bien qu'il n'avait qu'à parler, 
qu'elle se ferait hacher en morceaux pour 
' li. 

Elle ne lui demandait en récompense 

cien amant ne lui eut pesai cacew un^K 
souftir, qv 

de «e dévouement, qee de tesep* 
ane petite *ott*. 

Ohl d* lofa «a loin, e*> 
exigeante,   seulement 
heur* à causer, en camàrai 
camarades. 

Bernard le counaisa**, on 
chement de cette crtature, 
ment de chien, qat a* êtes* 
vie. 

R lai promit de revenir. 
Et il revint aux mêm 

vement, paraissant faire _ 
visites un grand sacrifice 
amitié. 

Joséphine eût été heureoe* 
"     rtneja 

ee* secret* qui vous font 
roua rongent. 

Un soir, il le lui dit.ee secret : il aimai! 
Mme Maxime Ruppe. 

SI ta domestique n'ignorait ripa de, 
l'existence de Bernent, jamais elle ne 
l'avait entendu nommer son père. 

Les liens naturels l'unissant à Maxime* 
ne lui étaient donc nu connus. 

Elle ne s'étonna point. 

(A  suivre) 
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BAPTÊME 
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UNIVsmSSLLSIUMT LI MBIIXIHH 

PAR SA QUALITH BT SA FRAICHEUR 

98,   Rue   NaUloBMr*,   I.lli. 
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S,U0\ DE COiFITnF. 
K CEDER dm* grande villu 

du Nord avre 1res Donna Tenta 
d'article* militaires l'ente repri 
«e. S'adreaaer h   Vlmi    mnliaut 
('niiinifrriiil. J'J, rue Jacqi 
Cielea. lalle ïfiiib 

VSJSTDFtS: 

Le Mercredi letjauvler 
l9nf>, \ i i.eure- du soir, en 
la Salle des Adjudications, rue 
Jpwjbla, 7. 

VILLE  DE  LILLE 
I. (irande l|.*WH\ à 

U»*|[r d>»t»uiliiH '(liai de 
la Basae-lxûie, 47 

Lover annuel     et :   t/loO fr. 
Mise à BStl :  I».*»  t. 
II 4 VI \I-M\- ''.nurdil 

BMU !!■■ i'i ■•■ . *. 10. ■-. 14 ii 
bord séparément, puis reunies 
en un seul lot. 

Lover  annuel total :   1160 fr. 
Mise h pr.i : 1 ".<*>> fr. 
Pour li llvislea, voir 1--'-   i f*i   I 

ct>w. 
KUll E LEhOVHE. 

■KUJI1 
MAISONS A LOUER 

Alou-r, deui telles ro3î«i«a, 
«itiiéea rue dn Ccaar Joyeux, 
tàj O raeire* de la Gare des Voya- 
jjaurs de Tourcoing. 

A CEDER 
taraud € oiiiiiu i .■<■, groi 

et Jet.il. rue do tr*a grand pas 
«âge. Commerce facile stagna 
ble, luxueusement imiaik. très 
connu el trè= réputé lienùnces 
nets : 17.0VO lr par an. Un -n-: 
trait au courant et de bonne* 
conditions de paiement scroni 
accordéea. 

Réponse au bureau du journal 
aux initlaie* K. L.       IJJ £blj£ 

OFFRES 
DEMANDES 
d'Emplois 

l'HIX    I MH.ItMl    : 

0,60 l'insertion 
S'adresser au Hall du progrt» 

du h'ord, ùl ■ rue Nationale. 
LILLE, aux bureauxdel'Awnt'- 

e des Fabricants a ROL' 
. BAIX : rue Verts. K, a TOUtt 

i, salle * manger, cui- CUING; chei notre Mrrjfpo* 
*«ne. tiu r, e-ie. c,ur et Jardin, idant de VALENC1ENNES'. 9 
è louer N fr. par mu:- «y à pajt&ge Boca. — Kt a tous les 
vendre 5 8 0 fr — S'adresser Correspondants et Dépositaires 
44, oeuf Oautsetta,  Itul'B.IK Un Journal. 

CESSIONS 
Mlf in'nm i sabir 

ÏPICER1EBE DÉTAIL 
A.   CEDER 

four rai*on$ et fnntr, i*>\ 
prix du matériel 

CooTiendrait ûgalemsnt S per- 
at«M voulant faire le KKH OU le 
deini-iri-"* 

Vaialea  m«un«in><    !>»■ 
■He. gruud'jKjrle,   aupHruils l.re- 

fienOAM écrite f 
4»tU*Ut C. D. U 

HOMME logement, uni 

journée travail 
de » I 40 an», nai haut écrire, 
l'reléruncc acnut infre IJUI «au- 
rait util mer le renie, du tempa. 
— KepouM «enta M. X., S la 
Boulangerie, 7, rue de U Clef 
Lille. 26131 

jeune nomme 
114 nua, ■ ji-inun.1-' plaça, couisee, 

recettea ou bureau. — S'adrtnaer 
| 3». rue de Carvin. Lille. n.o 

■urnal, aux 

Apr*4 /o'tune 

M»l    «le    .■«!..-    et ' 
Minlr*u\ use JM I<I ■ n aeaa 
de Lilie Qii'uléle iri-1 "-i iiu|ii- 
BfniHrr* net* : £."> à SO.OOO/r. 
Ou ruatora leropa utile i la mita 
au courant Orrupalion agréable, 
■l'exifeant pas de ConnuiManrea 

■i 

Caissier- Compta Me 
Xoncieur de bonne famile. 

I pouvant donner première* réfe- 
| renées et cautionnement, de- 
mnnde place deeonllance. 

K-po"ne éTKe au bur au <iu 
journal  lettres N. S. 1  

Imm-lifk relnilê 
4' tinn. marie «ans anlanla. aol- ' 
iicile emploi oonfianoe. Itepoune 
au bureau du (journal, inllinles 
A. B. 26131 

S © T faT aTA XX t © 
On demanda jaune llilo de 16 

S 18 ans, da préférence de lu 
campagne, l'ai  da   leaaire. l'as 

ItWll'Il.lIllPIIIljflIlIrlKlIllllie 
de ltlana au moins ou sortant 
du service railitaire, (tour rem- 
fiir las fonctions de Maître- 

n terne a i Ecole Pmtique de 
Fou rm ici 

Adresser se* re^rences au 
Directeur de l'Ecole. 2t>il» 

Jeûna bomme, candidat bacca- 
lauréat,    demande   iirofeaseur. 
Indiquer   reférencr a) taril   Hé- 
pooae bureau du iouruat ■ A II D. 

26116 

heure.- libres 
les employer à 

faire écriture chei lui. soit CJ 
pies ou adresses. — Sérieuses 
r< férences. — Adresser offres 
bureau .u journal, a Tourcoing, 
aux Initiales T.O.D 77.        n.o. 

AVIS DIVERS 

.viaisos    fonde* 
en   1833 BON GENIE 

eoo.ooo 

LILLE. I ïi(M-Vjrchf-S!i\-M4iiins, L LILLE 

VEND de TOUT à CREDIT 
pmymblm   an  UN AH 

XJ.NDITIO.NS   SPECIALES   AUX  FONCTIO.Yo.   ...a 

Expéditions franco. Catalogue et éohantlUons Wï de— nndo 

REPRÉSENTANTS   ï 
CROIK i Brocart, 1D1. rue Kléii-r. R1M'(I\I\ i Ceallep, 168, rue 

da CoUè?e. Toi'nroiVtJ t LorifUu, 34, rue du Gaad 

ON DÉSIITKSSr. 
lils de lâmille aveut un apport 
de :<i.0ft» lr déaireux de. aa lain- 
■ ii dana la banque. 

Le demandeur verserait la niû 

HBMMAtVUSKVns 
Le    nouirii    verre   «lia 

1>i»»nf. h roorbajee» f-ralea, 
par lequel tout le monue rerra 
rorame a 15 ans. rori.de 
vues illalbiies par I"1M. le 
vail ou les maladies — î.uneiies 
et pince-nez aepuis l fr. 5t>. _ 

s adresser chez M UKRTEN, 
opticien spécialiste rue Jeanne- 
\i:i.|iniie. 3, près le monument 
f aidnertm. Lille. 

PBFTè louss «izu 4* . r^rahlO 
■ i.aou par acomptes.i-rt-d lié- 

ueral.aô r Belles Feuilles. Paris. 

Fahop de rha*<iMsres 
Ab-I Renard, S. rue d'Alaace, 

Tourcoinp:. demande un bon 
ouvrier pour (aira le premier 
chou, at un bon répareur sa 
ebant bien travailler, pour Ira 
vsillar en atelier. Inutile de ai 
prenante!- sann être bon 
Travail aaauré. 

MOUES 
A r.ÉetFR. pour Ca>**l de 

teaaai m de curarafri ■•, une 
ire» bonne Maison de Modes, 
en pleine irosp«rile,sita^edaaui 
«D chef-lieu d'arrondissement 
limltropne de l'arrondissement 
de Li"- 

A CÉDER 

Esi-Mécanicien 
actuellement rhef de matériel, 
très ronnj, trèi estimé n Hon- 
riait-Toureoinii, recherche Ite- 
présentation, metaui.grin- 
d- -juin -aillene, articles iniua- 
tneis et d'msuàllaiions d'usines 

i Ecrire bureau de IAMIUC, ROU- 
bell, sui initiales J.DJ.     n.o. 

Coiffeur 

■Marf-I 
ULsWeliao 

- KeMiaraal gare 
laMeia lf*a aéntMaa I? 

thamhraa btm BeublAea. 3 aallta 
t astswar at jotl salle de eafe. 
DM fin l'affiireamnyattne.lSOOjO 
fraatM paraenani Je placer 25 -s) 
•ranca par aaaVaprés avoir vécu. . 
Pon aa rativac  Occaaaaai aniqua 
fOU)NM 

Mémotui* au baraau da tournai, 
tmx hlttaJaa V. K. D. 
 ne.H-iwit 

A CÉDER 
Bt«blU««meaita   Inaua 

MtmuifiiirCsnirMUW 
Kiur atelier de Costumes d'En 

nts   AppomteraeeU Biea 
badresser ô9, rua Merctor. ■H 

le Jaanilé* par loven 
réniiera Mnetc** an aufineo- 
SataM eheqae aseoa Kscelient 
■a*sj>aj|*i *• «t fc U buvrian. 
■Hrestaur traa as courantdiien 
rtaal tout* la Pruce Prix 

e***SM avuiUfau Mat* 
ftt at BsawchaBdlsea l expar- 
■ss* Paatlltes 

aaaMaaaaa tkareau dnioornnl 
AWsBlUiaii. M a.     itj.MO 

leBiisehe et CharpenU 
Chef d'atelier energtqa- et 

eiperlraente. désirant eSaogev. 
de-nande a condaire lajoorust 
:iie «ar siécaniqua on k la main, 
pouvant faire metrétet devis 

Heponae écrite au bareaa du 
>oakraa . aai lattre* X. B- 0. 

Bon ouvrier tailleur 
demande travail ches lui- Tra- 
vail soigne. Prit muoere 

A'aeraeaer 156. ras Nationale. 
""• ■.*. 

Alet (Audcl -Monsieur T. V... 
tfmoigi.esaieomu n-. ,n eij..ur 
la gKTisnii d'une maladie de 
poitrine: son vénérable curé 
è rit : * Maintenant que mon 
protégé I. V... rn<'urant l'an 
dernier est aujourd'hui ttm.iue 
de la santé, je »uis lier de TOUS 
rucflruier sa l*ttr* ., Signer 
Th. Lasser.), esrr. • — Au doc- 
leur Dassonville 53, me de la 
H"doute, Kouhan. — (insulta- 
lions lundi mardi, vendredi, rie 
'.' a la heures. ■!*.■*-, 

|| 1 _s ItouKc. 1" cru «aranti 
Vlfl ii;ilurfd,l"cuvée, 4a fr. 
'a pièce rjO litres, rends (rase* 
fotre gare, port, vin, réffie, fût. 
mut compris Paiement*0 j. ou 
Contre remb' 5 '•/". BaSaontlM 
grau*. FKAY3SINEI, régisseur 
aAaDE(HéraJll). U). 

Vient *t Firaitre 

ififloalres Complets 
RâVET ANCE4U 

RAVatT-ANCratAU 

j. HOUUN-UEUOT 
33 « 36, n» KiMni L.H, 

luit fiawuit 

COMPAGNIE DU C-A2 
. t • - Roul>» i v 

POÊLES * GAZ 

Le chsuilagedesapr>arli'n>«nts 
par le oofrle A gas est In p us sain 
et le plus commode II ne revient 
pn* plus t-ber que les divera au- 
tres systèmes de cr.auffage, sur 
tout ai l'on tient compte du tompt 
employé aux allumages ries p<>P 
Isa S combustible ordinaire el 
de l'économie du mobilier, des 
tapis lealurea. qui no sont pas 
salis ni ternie. 

Quelle commo.lit'1 d'allum ge 
et quelle facilité de réglage de la 
température 

VnlrKxnnnltion, 16, rue 
du l ,n •    lloul. u \ 

firandc Maison de Par:it»luies 
52' -, rj* Etquermolse, Lille 

tu l'arapluie-,Cannes 
HecojtrJges garantis depu n »fr. 

mil 
HrtU îïlifl 

VENDEZ 
VOB Bijoux 

Brillants et Diamants 
HaBLrt'.   ri   \rs»nwrir 
ehez «: \«   V •% 

■9.  AKI Ificolat-Ui/laitc,  09 

C.-J. VIVIEZ 
C.-J. VIVIEZ 
C.-J. VIVIEZ 
C.-J. VIVIEZ 
C.-J. VIVIEZ 

L* grande Maison de Banda**"* 
et Orthopédie. 

00, nte Bf»*rmoiê9, UUt. 

GRAVELLE 
Boutte, Pierre, Calculs, Prostatite, Cystite 

Uu-^ri* radicalement par 

L'ÉLIXIR INDIEN BURTON 
Seul remé'le amenant la diaatolutton des calcul* 

laVt Pbartn" FOSDEn, rua de Tournai, lû.MOUSCRON    E6tlï 

DEMODE 
paraissant tous In Sntaeiis 

LEH.tJSAr«atNETLErlU5 ARTISTigUE 
DES JOCMiMJXK, MO OU \m 

CONTIENT,    *""*■** Y 

fUJS DE MODELES NOUVEAUX H 
PLUS DETRAWJÎtAL'AïaUlLLC W 
PLUS Dt LITTERATURE A 
TLUS DE RECETTES DE OM L 
PLUS DE RENSElGNErAENTS 

qjTAUCUN AUTRE *l 

j"' 3 MOIS : 4 francs - VN AN : 14 1rs net W 
•V aaVfaaVftt aaaaaaa**! une Cravu'a coloriée n /• 
-J un Patroa décoape dans les r, a* <t 4* N" -L. 
W a MOIS : I fr. 10 - UN AN : M francs W 
/•   13EL G0D1ADD, W.uir 3, r da i4Vfaaaaa«l   A 

ct^r>t>ï<J'ru* 

GOLCH.FS.OR 
Selon la Tornule de ■' le D' DEBOUT dXSTOÉESJ 

d« OONTREXÉVILLE 

comre la GOUTTE «t le Rhumatisme | 
PARIS. 8, m VfTianna ri principales Pharmae.'aa. 

^MORRHÙOL^ 
de    OHAI*OTE-A-TTT 

Reposent* le* Principes actifs a* i Nuits as fol» 
âS NoruS débaiT***** de *a matière s/rasse «' indigeste. 
Il offre aut mères de famille le moyen d* faire prendra 
à leurs enfants ce médicament **•• répugnance. 

Le MQHHHUQl s'administre sou* forme de petites 
capsules rondes équivalant chacune à ClfUÊ $TQIMMS 
Mua* 

Les expériences faites dans les hôpitaux de Pana, 
ont prouvé que le HOBUHUOL fortifie rapidement 
tes enfanta mou*, lymphatique* et sujet* i des rhumes 
.fréquents. 

^^^^ Danaas *aa» letrtaa faa ftanrjaaJae.       ^^a 

InoOMisif, d'une pureté *o*olee, 

«lÉtiws iMOCau 
eeoulnillili qM 

LA VUE POUR TOUS 

tneieme Maissn W'eil 

MAILLARD 
nralirien, a obtenu des cures 
merveilleuses par l'emploi de 
>e» verres gradues au silei 
pur   Ils conservent la vue a 

m tes les personaee sujetta- 
un travail daUennon. ie,le- 

i|uerélulnnt i'eccié'iasiiqrje^ 
le médecin Ils rendent la 
[orce aui yeui fatigues par 
I âge, te travail etia tnatndie. 
Le prix en est très mudeste 
1 lr âOpoiir pince ne.- et luae - 
"es de myopes ou presbytes. 

Fnvjf  franeo roctre 1 fr. rx 
rmand.-posw. (Indiquer l'a»*- 
QfBt). 

t2 «. rue rajalterbe. IILIJ 

-,»m»a»i«/«ic 

^*•.raria^^»»t,, 

aaaaM laaaaVsal FOMDIS ri i87i 
nsaW isjiraaiaalaarat rt.H.IH.MI 

«1.^,    lr   liai m 

ea, Boaftovalti. OHUXELLBS 

CtnplMilt àtfttM. -   Inwrtl alloat 
■SB*   1 rtl.-. -r-.,,,!   dl   r   miuer il p. s. 
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CIRAGE 
NUBIAMI 
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IUM0MI B108S | 
CZAhW POLISH 

BIRMENSTORF 
Eau Purgattri Snissi 

LE KILLEUR DES LAXATIFS 
H asti ri attettatltmt maMicolai 

irill lie la Société (anniAre daa £\ Kr., soi t la pieen r A I 
1/  I   \, Cot>nux   du   Ci.rtl    II ÏIB litres rendue Ï)Z 
1 11 Ecrira  t  No*  B01VIN, *A oontreramb1 log Tottie 
I  Ils gérant, i  Ntmea (Gerd).  V droiUoompr Echonte 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

Véritable 
Extrait 

de Viande 

TIEBIG 
WOISPIHSABLI tans toute 

Donne cuisine, peur préparer 
et améliorer potages, sauces, 
lltumes, ragotts, etc. 

IMPRIMERIE COMMERCIALE &. ADMINISTRATIVE 
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SI, Pue Nationale, 81, MIE 
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Cartes de Visite 
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DAWS  uir MAafriFiQum corrantr 
Le Caat i A La cam : 

2,00      f      a,e50 
■ur lirtia aurfin 1 Cartes deult 

Cartes Slmili-l.itho à a fr. le cent 

CHUTES LiTaOï^rHItES »,BO- 1IVIL UTHO 3.SO 

h*i\tW' fermoir m Cartes de Visite 
0,30 

Papier anglais fia 

0,73 1,23 
Enveloppas DEUIL 

Les commandst ni peu>snt «in IsfarwurM i 100 csrtst «t 100 «nvt/opps* 
DE   CHAQUE   MODÈLE 

L>s commandes peuvent Hre faites par correspondance 
nn adressant un mii-lat-potrteàrordrp du M. le Directeur 
de l'Avenir de Roubaix-Tourcoing. 

Pour les recevoir franco par la poste, ajouter f),9C 
par cuaçue cent de cartes ou chaque cent d enveloppes. 

On peut aussi s'adresser A TOUS NOS VENDEURS, 
porteurs de carnets contenant tous les genre** dr r-Rractè' 
resemployés pour nos Cartes de Visite. 

Ecrire très lisiblement les noms, prénoms et adressa, 
en même NMH>- que le PRIX et U NUMERO delà oarta 
eboisie   Grande rapidité rie livraison 
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